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I – CONTEXTE ET JUSTIFICATION : 
 

Le secteur agricole Malien a connu une croissance annuelle de 3,9% au cour des 15 
dernières années. Malgré  cette performance de la production agricole, le nombre de 
personne souffrant de la sous alimentation était estimé à 32 % de la population total 
durant la période 1996 – 98 par la FAO. En effet, en 1990 – 1992 le nombre des 
personnes sous alimentées au Mali n’était que 29 % de la population. La 
diversification dans l’alimentation est aussi limitée car la part des aliments autres que 
les féculents, les DEA est 28 % entre 2 000- 2 002 contre 30 % entre 1979  - 1981 
(FAO). 
 
Par ailleurs, on note une malnutrition chronique et aigué des enfants dans la plupart 
des régions du pays, y compris dans les zones qui dégagent les excédents  céréaliers. 
Les résultats de l’enquête démographique et de santé 1995 – 1996 indiquent que 30 % 
des enfants de 0 à 35 mois présentent une malnutrition chronique, 23 % de ces enfants 
souffrent de malnutrition aigué tan disque 40 % ont un poids insuffisant. Ces chiffres 
montrent  que le Mali est loin de gagner la bataille contre la faim malgré une forte 
croissance des productions alimentaires.  
La principale cause de cette sous alimentation est la pauvreté de la population. 
Au Mali, les pauvres vivent essentiellement en milieu rural. On y dénombre plus de 
2/3 des pauvres. En plus de ces pauvres ruraux, la conjoncture économique 
défavorable limite l’accès à la nourriture pour une autre tranche de la population, 
surtout en milieu urbain. En effet, les programmes d’ajustement structurel se sont 
traduits par des pertes d’emploi ou des départs plus ou moins volontaires à la retraite 
anticipée. Ces personnes connaissent des pertes ou des baisses de revenus qui ne leur 
permettent plus de faire face aux besoins alimentaires de leurs familles. 
En plus de cela, il y a les calamités naturelles (actions des déprédateurs, sécheresses, 
…), l’extrême pauvreté, les ruptures des liens de solidarité, les maladies. 
L’élaboration d’un programme de sécurité alimentaire (PSA) s’impose a toutes les 
collectivités territoriales. Programme qui détermine les voies et moyens d’améliorer le 
bien être de la population. En assurant : 
 

 Une meilleure disponibilité de la nourriture 
 Un accès permanant à la nourriture 
 Une utilisation rationnelle des aliments 
 Et une stabilité des aliments.  

 
 
 II– METHODOLOGIE : 
   
La méthode utilisée est participative. Aussitôt, après la formation des élus et agents 
communaux, le Maire a mis en place une commission chargée de la question alimentaire afin 
d’élaborer un programme. 
La commission a commencé par : 
 

 La campagne d’information et de sensibilisation de la population pour montrer le bien 
fondé du PSA. 

 Faire le diagnostic c’est à dire procéder aux recensements des potentialités et 
contraintes liées à la sécurité alimentaire par village. 

 Dégager les contraintes communes à travers l’organisation des journées de 
concertation intercommunautaire. 

 Analyser et formuler par un groupe restreint les résultats des journées de concertation 
intercommunautaire en un plan qui tient en compte les préoccupations de la 
population. 
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 En fin procéder à la validation du plan en conseil communal et à sa restitution aux 
populations. 

     
III – APERCU SUR LA COMMUNE : 
 

1. APERÇU HISTORIQUE : 
 

 L’histoire nous apprend que SIRAKORO , jadis appelé le canton de Birgo a son origine liée 
aux vastes mouvements peulhs depuis le Fouta Djallon en passant par le Wassoulou. 
La fondation du village de Sirakoro est le point de départ d’une multitude de villages, 
aujourd’hui autonomes et dont certains au nombre de neuf forment avec Sirakoro, la 
commune  rurale de Sirakoro. 
 
2. Situation géographique : 
La commune rurale de Sirakoro, située au Sud de Kita, est limitée à l’Est par la commune de 
Makono; à l’Ouest par la commune de Gadougou II, au Nord par la commune de Senko et au 
Sud par la République de Guinée. 
Sirakoro, chef lieu d’une commune de dix villages, est situé à 55Km au Sud de Kita ,à 362 
km de Kayes chef lieu de Région, à 200Km de Bamako capitale de la République du Mali.  
 
3. Organisation administrative : 
 
La commune rurale de Sirakoro est composée de dix villages qui sont : 
1- Bayala                                                    6- Kolinkourounda 
2- Dalala                                                     7- Konofaye 
3- Faraba I                                                  8- Mourgoula 
4- Faraba II                                                9- Neroumba 
5-   Kokourouni                                         10- Sirakoro 
Elle est administrée par un conseil communal de 11 élus. 
 
4. Organisation institutionnelle : 
 
L’instauration de la décentralisation au Mali depuis mars 1991 a doté la commune d’organes 
de décision et d’exécution dirigé par le Maire de la commune: 
- Le conseil communal 
- et le bureau communal. 
Qui agissent sous la tutelle du préfet du cercle. 
 
 
IV – SITUATION DE REFERENCE : 
 
1. Caractéristiques physiques : 
 
a- Climat : 
 Le climat de type soudano sahélien comporte trois saisons : 
- une saison pluvieuse (juin, juillet, août, septembre) 
- une saison froide (novembre, décembre, janvier, février) 
- une saison chaude (mars, avril, mai). 
A chacune de ces trois saisons correspondent les vents suivants : la Mousson, l’Alizé et 
l’Harmattan. 
La pluviométrie annuelle moyenne est  1.000 à1200mm. 
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b- Sols : 
Les sols sont argileux, sablonneux et latéritiques. 
Il existe de vastes plaines fertiles dans la presque totalité des villages de la commune 
notamment à Dalala, Sirakoro, Mourgoula. 
   
c- Hydrographie : 
 
 La commune de Sirakoro comporte des cours d’eau saisonnières (Tamadji, Souloun, 
Bagabaga), la mare de Dalala les rivières de Sikolen, les cours d’eau de Taliko et Kolin de 
Bayala. Il y a le fleuve Bakoye qui limite la commune dans sa partie Ouest lui assure un 
approvisionnement en poissons très apprécié. 
Cette hydrographie doit son importance à la bonne pluviométrie dans l’ensemble.  
 
d- Environnement naturel et humain : 
  
Le relief se caractérise par son contraste : d’une part on y rencontre des montagnes 
(Djikourouni, Djogorankourou), les clairières ; d’autre part il y a des plaines marécageuses. 
Dans l’ensemble, il y a un manque de plan de lotissement et de redressement des villages de 
la commune. Cette situation a entraîné une insalubrité dans presque tous les villages. 
 
2. Caractéristique démographique et sociales : 
 

a- Population : 
 

La population totale de la commune est d’environ 9.744 habitants, repartie comme suit : 
5-  Bayala………………….466 habitants              6- Kolinkourounda……..367 habitants 
6- Dalala……………………..1.246 hbts                7- Konofaye………………798 hbts 
7- Faraba I………………….406 hbts                     8- Mourgola…………….1.057 hbts 
8- Faraba II…………………482 hbts                     9- Nerounba…………….120 hbts 
5-   Kokourouni………………251 hbts                  10- Sirakoro………………4.555 hbts 
 

b- Principales ethnies et leurs occupations : 
 

Elles sont essentiellement des peulhs fortement métissés aux bambaras et aux malinkés. Les 
coutumes et les mœurs de la commune sont : les mariages, les baptêmes, les circoncisions, les 
initiations, les sacrifices rituels. 
Les religions pratiquées sont : l’islam, le christianisme et le fétichisme.  
Elles vivent d’agriculture, d’élevage, de pêche, de commerce etc. 
 
 3. Caractéristiques économiques : 
 

a- Agriculture : 
 

L’agriculture constitue l’activité principale des populations. Elles est pratiquée par la quasi 
totalité de la population ( environ 95%). C’est une activité de subsistance. Les populations 
cultivent le mil, le sorgho, le maïs, le riz, le haricot, l’arachide et le coton. 
Le coton est entrain de s'imposer comme culture industrielle. Sa vulgarisation est faite par la 
Compagnie Malienne de Développement Textiles (C.M.D.T).  
Parmi les tubercules, le manioc et la patate sont les plus connus.  
Quant à la pomme de terre et  l’igname, ils sont cultivés de façon très timides. 
Le maraîchage est exclusivement une activité des femmes qui en tirent l’essentiel de leurs 
condiments. 
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b- Elevage : 
 

C’est une activité pratiquée de façon traditionnelle c’est- à- dire un élevage extensif ou les 
animaux sont laissés en liberté dans la nature pendant une bonne partie de l’année et n’étant 
parqués que pendant l’hivernage. Les bovins, ovins et caprins forment l’objet essentiel de cet 
élevage. L’élevage bénéficie de l’assistance technique de la C.M.D.T. Sur le plan pastoral la 
commune est très fourni en point d’eau et en fourrage pendant la saison pluvieuse. La saison 
sèche reste un calver pour les animaux avec  l’assèchement des points d’eau et la dégradation 
des fourrages sous l’effet des feux de brousse. 
L’aviculture, bien que pratiquée de façon traditionnelle fournit aux économies familiales des 
ressources substantielles. 
    

c- Pêche : 
   

 Elle est relativement développée dans le bassin du fleuve Bakoye où les pêcheurs utilisent les 
filets et les pirogues. La pèche fournie des poissons tels que :les silures, les carpes, les 
capitaines etc. 
 

d- Commerce et échanges : 
 

 Il constitue une activité très florissante dans l’ensemble. Les transactions portent sur les 
produits agricoles et les denrées de premières nécessités tels que le sucre, le savon, le lait, le 
thé, la farine, l’huile etc. 
Le village de Sirakoro possède un marché ordinaire et pratique les foires hebdomadaires 
chaque jeudi. Le village de Dalala tient lui aussi depuis l’année 2001 sa foire hebdomadaire 
qui s'affirme au fil du temps. 
   

e- Artisanat : 
 

Il est diversifié. On rencontre des forgerons, des menuisiers, des tailleurs, des potiers, des 
soudeurs, des tisserands, des cordonniers. Les produits de l’artisanat sont quasiment destinés 
aux marchés locaux. 
Il faut noter que la poterie est essentiellement une activité des femmes. 
  

f- Transports et communications : 
 

 La commune est traversée du Nord au Sud par la route internationale Kita- Sirakoro- Guinée. 
En plus de Sirakoro, cette route passe par Dalala, Mourgoula, Kokourouni. 
Il existe * 1 piste rurale Dalala- Banco (commune de Makono) 
             * 1 piste rurale Sirakoro- Dalala-Badinko (commune de Sébékoro) 
En plus, il faut noter que les villages de la commune sont reliés par de petites pistes ou des 
chantiers rurales. 
  

g- Forêts : 
 

La végétation est de type pré guinéenne. On rencontre des grands arbres (néré, fuguier, 
baobab, karité, jujubier etc), des lianes, des tubercules sauvages, des hautes herbes. On y 
rencontre également plusieurs essences forestières qui jouent un rôle capital dans l’économie 
de la zone grâce à leur vertu pharmaceutique. 
Dans la commune, on rencontre des antilopes, des biches, des buffles surtout plusieurs 
espèces de singes.  
Le potentiel dans le domaine des ressources forestières est très important. Il existe 4 bandes 
de Tecqueraies dans la forêt villageoise de Sirakoro. L’apiculture est une activité florissante 
pratiquée dans les villages de la commune. 
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4. Caractéristiques socio-économiques et culturelles : 
 
 Le taux élevé de la mortalité infantile et maternelle constitue une préoccupation des 
populations de la commune. Il est causé essentiellement par l’insuffisance ou au manque de la 
couverture sanitaire, d’équipements et de personnels qualifiés pour l’ensemble de la commune 
soit un total de plus de 9.744 habitants, il n’existe qu’un dispensaire et une maternité tous mal 
équipés. Quant on ajoute à cela l’éloignement de certains villages (Kokourouni, et Neroumba 
sont à 25Km) du lieu d’implantation du poste médical, on peut mesurer toute l’étendue du 
calver des populations en matière de santé. 
Le domaine de l’hydraulique est caractérisé par des difficultés d’approvisionnement des 
populations en eau potable. Dans l’ensemble de la commune, il n’existe que 15 forages soit 
près de 650personnes pour un seul forage. Ces chiffres traduisent à suffisance l’insuffisance 
dans l’approvisionnement des populations en eau potable. 
Dans le domaine l’élevage, son développement est entravé par la prolifération des maladies 
animales et le taux élevé de la mortalité surtout chez les sujets jeunes. Les entraves au 
développement de l’élevage sont dues en partie à l’absence de parcs de vaccination, au suivi 
médical et sanitaire. C’est l’aviculture qui souffre le plus de ces contraintes en raison de 
l’importance des ravages qu’elle subit chaque année. 
Dans le domaine éducation, il existe 6 écoles du premier cycle, 1 second cycle avec un total 
de 36 salles de classes reparties comme suit : 
* Sirakoro = 2 premiers cycles, 11 classes ( 8 en banco et 3 en dur) 1 direction en dur, 3 
latrines, 8 enseignants (5 titulaires et 3 vacataires) , 
4 classes en dur, 7 enseignants (4 titulaires, 3 vacataires)  
*Mourgoula = 1 premier cycle avec 6 classes (3 en dur et 3 en banco), 3 enseignants (2 
titulaires et 1 vacataire) 
 
• Dalala = 3 classes en banco, 2 enseignants contractuels 
• Konofaye =  3 classes en banco, 1 enseignant contractuel 
• Faraba  I  =  3 classes en banco, 1 enseignant contractuel 
• Faraba II = 3 classes en banco, 1 enseignant contractuel 
Il faut noter aussi l’existence de deux C.E.D. (1 de Kolinkourounda, 1 à Kokourouni). 
 
 
5. Caractéristiques et équipements collectifs existants : 
 
 L’axe routier Kita- Sirakoro- Guinée est la seule voie de communication praticable en toute 
saison. Même là aussi il faut trois heures de temps par véhicule pour faire ce trajet, distant de 
seulement 55 kilomètres (Kita- Sirakoro).  
L’axe Sirakoro- Badinko qui donne accès à la voie ferrée  est de mauvais état (4 heures pour 
45 km) mais n’est praticable qu’après la fin de l’hivernage. 
L’absence ou l’insuffisance des canaux de circulation des informations vient compléter le 
tableau déjà sombre de l’enclavement de la commune. 
La commune  bénéficie des services du système financier décentralisé à travers le réseau 
caisse d ‘épargne et de crédit  Nièsiguiso. 
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V- LESCONTRAINTES A LA SECURITE ALIMENTAIRE : 
 

 Liées à la disponibilité :  
 
 - Bradage de la production 
- Insuffisance des intrants 
- Coût élevé des intrants 
- Non maîtrise des eaux de surface 
- Insuffisance de matériels agricoles  
- Difficultés d’accès aux crédits agricoles 
- Absence de plaines aménagées  
- Absence de micro barrages  
- Erosion 
- Divagation des animaux  
- Transhumance 
- Maladies animales et aviaires 
- Exploitation abusive de la forêt et faune 
- Manque d’entretien des pistes rurales 
- Insuffisance des sources d’approvisionnement en eau potable 
- Absence de périmètres maraîchers 
- Vols de bétail et volaille 
- Absence d’aviculture et apiculture moderne 
- Absence de pharmacie vétérinaire  
- Absence de Radio Rurale 
 

 Liées à l’accès : 
 

- Pauvreté 
- Difficultés d’écoulement des produits locaux 
- Absence de marchés à bétail 
- Absence de marchés à volaille 
- Insuffisance de poisson frais 
- Insuffisance de produits maraîchers  
- Insuffisance de matériels de maraîchage 
- Absence de petites unités de transformation 
- Difficultés d’accès au crédit 
- Insuffisance d’artisan qualifié et de matériels adéquat 
 

 Liées à l’utilisation : 
 

- Méconnaissance des valeurs nutritionnelles des produits alimentaires 
- Mauvaise utilisation des condiments 
- Non paiement des frais de condiment 
- Insuffisance d’eau potable 
- Existence de maladies liées à la consommation de l’eau non potable 
 

 Liées à la stabilité ou durabilité  
 
- Bradage de la production locale et le gaspillage 
- La non sécurisation des greniers traditionnels  
- Insuffisance d’approvisionnement des marchés  
- Approvisionnement irrégulier de la banque de céréales dans les villages  



 
Cadre Logique : Assurer la disponibilité, l’utilisation, l’accès et la stabilité des aliments dans la commune. 
 

 
Piliers 
 
 
 
 
 

Atouts/ 
potentialités 

Contraintes 

O
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s 
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Objectifs 
spécifiques 

Activités Résultats 
attendus 

In
te

rv
en

an
ts

 

Pé
ri

od
es

 

R
es

po
ns

ab
le

s 
 

 
 
 
 
Dispo 
nibilité 

- Terres fertiles 
- Existence 
d’une mare 
- Plaines 
- Matériels 
agricoles 
- Pluviométrie 
suffisante 
- Fleuves et 
marigots 
- Forages 
- Bras valides 
- Service 
d’encadrements 
- Organisations 
paysannes 
- Cohésion 
sociale 
- Organisation 
de femmes 
- une Caisse de 
Micro Finance 
- Banque de 
céréales 
- Appui de 

- Bradage de la 
production 
- Insuffisance 
des intrants 
- Coût élevé des 
intrants 
- Non maîtrise 
des eaux de 
surface 
- Insuffisance 
de matériels 
agricoles  
- Difficultés 
d’accès aux 
crédits agricoles 
- Absence de 
plaines 
aménagées  
-Absence de 
micro barrages  
- Erosion 
- Divagation des 
animaux  
-Transhumance 
- Maladies 

 
 
 
Assurer la 
disponibilité 
alimentaire 
dans la 
commune 

- Vulgariser les 
fumures 
organiques 
- Réduire le coût 
des intrants 
- Maîtriser les 
eaux de surface 
- Mettre à 
disposition des 
matériels 
agricoles 
- Faciliter l’accès 
aux crédits 
Agricoles 
- Augmenter les 
superficies 
cultivables 
- Lutter contre 
l’érosion 
Lutter contre la 
divagation et 
maîtriser la 
transhumance 
- Assurer la santé 
des animaux et 

- 
Sensibilisati
on, 
Formation et 
la 
production 
de fumures 
organiques 
- réalisation 
de micro 
barrages 
- Achat et 
distribution 
des 
matériels 
agricoles  
- Plaidoyer 
pour faciliter 
l’accès aux 
crédits 
agricoles 
- 
Aménageme
nts des 
plaines 

- Fumure 
organique 
produite et 
utilisée 
- Le prix des 
intrants est 
baissé 
- Les paysans 
sont dotés en 
matériels 
agricoles 
performants 
- Le crédit est 
obtenu 
facilement 
- Les 
superficies 
cultivées sont 
augmentées 
- La 
divagation et 
la  
transhumance 
sont 
maîtrisées  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Commune   
HCSA et 
autres 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

2007-
2011 

Maire 
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HELVETAS 
- Centre alpha 
- Cheptel et 
volaille 
- Forêts et 
faunes 
- Pistes rurales 
- Semences 
adaptées 
- Centre de 
santé 
- Maraîchage 
traditionnel 
- Apiculture 
traditionnelle 
- Foires et 
marchés  
- Parc de 
vaccination 
- Les pâturages 
- Les points 
d’eau naturels 
- Poisson frais 
 
 

animales et 
aviaires 
- Exploitation 
abusive de la 
forêt et faune 
- Manque 
d’entretien des 
pistes rurales 
-Insuffisance 
des sources 
d’approvisionne
ment en eau 
potable 
-Absence de 
périmètres 
maraîchers 
- Vols de bétail 
et volaille 
- Absence 
d’aviculture et 
apiculture 
moderne 
- Absence de 
pharmacie 
vétérinaire  
Absence de 
Radio Rurale 

de la volaille 
- Lutter contre 
l’exploitation de 
la forêt et faune 
- Rendre 
praticable les 
pistes rurales 
- Construire et 
équiper une 
Radio rurale 
- Rendre 
disponible les 
produits 
maraîchers  
- Mettre fin au vol 
de bétail et 
volaille  
   
  

- 
Constructio
n de cordons 
pierreux et 
de haies 
vives  
Constructio
n de 
fourrières et 
sensibilisatio
n 
Constructio
n d’une 
pharmacie 
vétérinaire 
Organisation 
de 
campagne 
de 
vaccination 
périodique 
- 
Sensibilisati
on et 
formation 
sur les 
méfaits et 
les pratiques 
de coupes 
- Multiplier 
la création 
des foires et 
marchés 
Construc 
tion de 

- La Santé 
animale est 
assurée 
- La gestion 
durable des 
ressources 
naturelles est 
assurée  
- Les revenus 
des 
populations 
sont 
augmentés 
- La 
production est 
valorisée 
- Les produits 
maraîchers 
sont 
disponibles 
- Moyens de 
sensibilisation
, d’éducation 
acquis 
 
 
  

 
 
 
 
 
 
 
 
Commune   
HCSA et 
Autres 
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hangars de 
marchés 
modernes  
Réalisation 
de 
périmètres 
maraîchers 
et 
équipements 
- création 
des brigades 
de vigilance 
et sensibilisa 
tion 
- 
Constructio
n et 
équipement 
d’une Radio 
rurale 

Accès 
 

- Propre 
production  
(Agriculture, 
élevage, pêche, 
maraîchage) 
- Produits de 
cueillettes et les 
tubercules 
sauvages 
- Petit commerce 
des denrées de 
première 
nécessité   
- Artisanat  
(ressources 

- Pauvreté 
- Difficultés 
d’écoulement 
des produits 
locaux 
- Absence de 
marchés à 
bétail 
- Absence de 
marchés à 
volaille 
- Insuffisance 
de poisson frais 
- Insuffisance 
de produits 

Assurer 
l’accès  des   
aliments      

- Lutter contre la 
pauvreté 
- Faciliter 
l’écoulement des 
produits locaux 
- Création d’un 
marché à bétail et 
de volaille  
- Développer la 
pisciculture 
- Augmenter la 
production 
maraîchère 
- Faciliter l’accès 
au crédit de la 

- Création 
des P.M.E 
- Création de 
marchés 
hebdomadai
res et 
construction 
des hangars 
de marchés 
Constructio
n d’un 
marché à 
bétail et 
volaille 
Aménageme

- La pauvreté 
est diminuée 
- Les marchés 
hebdomadaire
s et les 
hangars sont 
réalisés 
- Le marché à 
bétail et 
volaille est 
réalisé 
 
Consommatio
n du poisson 
frais pour 

Commune  
HCSA et 
Autres 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

2007 -
2011 
 
 
   
 
 
 

Maire  
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humaines, 
matières 
premières) 
 

maraîchers  
- Insuffisance 
de matériels de 
maraîchage 
- Absence de 
petites unités 
de 
transformation 
- Difficultés 
d’accès au 
crédit 
- Insuffisance 
d’artisan 
qualifié et de 
matériels 
adéquat 
 

micro finance  
- Organiser et 
appuyer les 
artisans  
-  
 

nt des cours 
d’eau et 
mares 
- Achats et 
distribution 
de matériels 
de 
maraîchages 
- Plaidoyer 
pour faciliter 
l’accès au 
crédit de la 
micro 
finance 
- Formation 
des artisans 
et leur 
dotation aux 
matériels 
adéquats 

tous 
- La 
production 
maraîchère 
est augmentée  
- Les taux 
d’intérêts sont 
abaissés  
- Les artisans 
sont organisés 
et le métier 
valorisé 

 
Commune   
HCSA et 
autres 
 

 
 
Utilisation 

- Existence de 
produits 
alimentaires 
adaptés 
 
 
 
- Existence des 
condiments 
- Existence de 
bonnes 
ménagères  
 
 
- Existence 

Méconnaissan 
ce des valeurs 
nutritionnelles 
des produits 
alimentaires 
- Mauvaise 
utilisation des 
condiments 
- Non paiement 
des frais de 
condiment 
 
- Insuffisance 
d’eau potable 
- Existence de 

Assurer la 
bonne 
utilisation 
des aliments 
dans la 
commune 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

- Faire connaître 
l’importance de 
certains aliments 
dans la 
consommation de 
ménages 
- Enseigner la 
bonne utilisation 
des condiments 
- Obtenir le 
paiement des prix 
de condiments 
dans tous les 
ménages 
- Assurer 

- 
Sensibilisati
on et 
formation 
sur la 
nutrition 
-
 Organisatio
n des 
séances de 
démonstrati
on culinaire 
- Formation 
et 
sensibilisatio

- Le paiement 
des prix de 
condiments 
est assuré à 
toutes les 
ménagères 
- L’eau 
potable et la 
maintenance 
des 
équipements 
sont assurées 
 

 
 
 
 
Commune 
– H.C.SA et 
autres 
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d’eau potable maladies liées à 
la 
consommation 
de l’eau non 
potable 

Assurer la 
bonne 
utilisation 
des aliments 
dans la 
commune 

l’approvisionnem
ent en eau 
potable à tous 
  

n sur le rôle 
et 
l’importance 
des 
condiments  
- 
Organisation 
des 
campagnes 
de 
sensibilisatio
n pour un 
changement 
de 
comporteme
nt par 
rapport au 
non 
paiement du 
prix de 
condiments  
- Réparation 
des anciens 
forages  
- Réalisation 
de nouveaux 
forages 
-  
Réalisation 
de 
l’adduction 
d’eau dans 
les gros 
villages 
 

Commune 
– H.C.SA et 
autres 
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- Mis en 
place d’un 
comité de 
gestion pour 
chaque 
source d’eau 
potable  

Stabilité - Marché 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Banque de 
céréales 
 
 

- Bradage de la 
production 
locale et le 
gaspillage 
- La non 
sécurisation des 
greniers 
traditionnels  
- Insuffisance 
d’approvisionne
ment des 
marchés  
- 
Approvisionnem
ent irrégulier de 
la banque de 
céréales dans 
les villages  

 - Lutter contre le 
bradage de la 
production locale 
et le gaspillage 
- Sécuriser  
tous les 
 greniers 
- Désenclaver les 
zones de 
production et de 
marchés 
- Approvisionner  
Régulièrement la 
banque de 
céréales et les 
villages 

- 
Organisation 
des 
campagnes 
de 
sensibilisatio
n et 
d’éducation 
en direction 
des 
producteurs  
- 
Constructio
n de greniers 
plus 
sécurisés  
- 
Aménageme
nt des pistes 
rurales 
existants et 
construction 
de nouvelles 
pistes et 
routes  
- Achats et 
stockages 
des céréales  

- Le bradage 
et le gaspillage 
sont 
abandonnés  
- Les greniers 
sont sécurisés  
- Les zones de 
production 
sont 
désenclavées 
- Les céréales 
sont 
disponibles en 
quantité 
suffisante  

 
 
 
 
Commune 
– H.C.SA et 
autres 
 
 
 
 
 
 
 
Commune 
– H.C.SA et 
autres 
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- Achat d’un 
Camion 
Benne pour 
les banques 
de céréales  
- 
Constructio
n et 
approvisionn
ement 
d’autres 
banques de 
céréales  
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Suivi Evaluation : Indicateurs liés aux différentes composantes 

 
Composante Activités Indicateurs Coût Total Localisation 
Disponibilité Sensibilisation et formation sur l’utilité et la 

production de fumure organique  
- Réalisation des micro barrages 
 
 
 
- Achat et distribution de matériels agricoles  
 
 
 
 
- Plaidoyer pour faciliter l’accès au crédit 
agricole 
Aménagements des plaines 
 
- Construction de cordons pierreux 
 
- Construction de haies vives 
 
-Construction de fourrières 
 
- Construction et approvisionnement d’une 
pharmacie vétérinaire 
 
- Organisation de campagnes de vaccination 
périodique 
 
- Sensibilisation et formation sur les 

méfaits et pratique de coupe 
 

1 séance/an/village 
Trois ans. 
6 barrages 
 
 
 
7tracteurs, 200 charrues, 
200 semoirs, 200 multi-
culteurs et 500 charrettes 
 
  
 
 
300 hectares  
 
10 km/village 
 
20 Km/village 
 
01 / village 
 
01  
 
 
02 séances/an/village 
 
 
01 séance/an/village 
 
 

500.000 
 

90.000.000 
 
 
 

450.000.000 
 
 
 
 

50.000 
 

40.000.000 
 

500.000 
 

1.500.000 
 

50.000 
 

6.000.000 
 
 

3 000.000 
 
 

3 00.000 
 
 

Tous les villages 
 

Sirakoro-konofaye 
KolintoumoudaBayala 

Mouroukoula 
 

Tous les villages 
  
 
 
 

Tous les villages 
 

Sirakoro-Bayala-Dalala 
  

Tous les villages 
 

Tous les villages 
 

Tous les villages 
 

Sirakoro 
 

 
Tous les villages 

 
 

Tous les villages 
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- Multiplier la création de foires et marchés 
 
 
Construction de hagards de marché  
 
 
-Réalisation des périmètres maraîchers et 
équipement 
 
- Création de Brigade de vigilance et 
sensibilisation 
 
-Construction et équipement d’une radio 
rurale 

02 Marchés 
 
 
04  
 
 
10  
 
 
10 brigades et 01 
 séance / an / villages  
 
Rayon de couverture 
Supérieure ou égale  
à 50 Km 

20 000.000 
 
 

2 000 000 
 
 

70.000.000 
 
 

100.000 
 
 

21.000 000 
 
 
 

Konofaye – Mourougoula 
 
 

Sirakoro et Dalala 
 
 

Tous les villages 
 
 

Tous les villages 
 
 

Sirakoro 

Accès - Création des P.M.E 
- Création de marchés hebdomadaires et 
construction des hangars de marchés 
 
- Construction d’un marché à bétail et volaille 
- Aménagement des cours d’eau pour la 
pisciculture 
- Achats et distribution de matériels de 
maraîchages 
- Plaidoyer pour faciliter l’accès au crédit de la 
micro finance 
- Formation des artisans et leur dotation aux 
matériels adéquats  
 
 
 
 
 

03 P.M.E 
02 marchés 
hebdomadaires et 4 
hangars 
01 seul 
02 rivières et 01 mare 
 
100 de chaque type 
 
02 séances/an 
 
10 par secteur dans 4 
secteurs 

21.000.000 
2.600.000 

 
 

2.000.000 
10.000.000 

 
500.000 

 
50.000 

 
5.000.000 

Commune  
Sirakoro Dalala – Konofaye 

Mourougoula 
 

Sirakoro 
Sirakoro-Dalala-

Kokourouni 
Tous les villages 

 
Commune 

 
Commune 
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Utilisation - Sensibilisation et formation sur la nutrition 
- Organisation des séances de démonstration 
culinaire 
- Formation et sensibilisation sur le rôle et 
l’importance des condiments  
- Organisation des campagnes de sensibilisation 
pour un changement de comportement par 
rapport au non paiement du prix de condiments  
- Réparation des anciens forages  
 
- Réalisation de nouveaux forages 
 
-  Réalisation de l’adduction d’eau dans les gros 
villages 
 
 
- Mis en place d’un comité de gestion pour 
chaque source d’eau potable 

02 séances/an/village 
02 séances/an/village 

 
02 séances/an/village 

 
 

02 séance/an/village 
 

04 forages 
 

        06 forages 
 
 
 

03 adductions d’eau 
 

14 Comités de gestion 

1 800.000 
900.000 

 
1 800.000 

 
 

1 800.000 
 

1.200.000 
 

42.000.000 
 
 
 

216.000.000 
 

700.000 

Tous les villages 
Tous les villages 

 
Tous les villages 

 
 
Tous les villages 
 
Sirakoro,Kokourouni, 
Bayala,Neroumba. 

Dalala,Mourougoula, 
Faraba I,Faraba 

II,Kolinkourouda, 
Konofaye. 

Sirakoro,Dalala, 
Mourougoula 

05 à Sirakoro et 01 pour 
chacun des autres villages 

Stabilité - Organisation des campagnes de 
sensibilisation et d’éducation contre ne bradage 
et le gaspillage 
- Construction de greniers plus sécurisés  
- Aménagement des pistes rurales existantes 
- Achats et stockages des céréales  
- Achat d’un véhicule Benne pour la banque de 
céréales 
- Construction et approvisionnement d’autres 
banques de céréales  

 
02 séances/village/an 
 
Chaque famille 
70 km 
100 tonnes 
01 Camion Benne 
 
 
04 Banques de céréales 

 
 1 800.000 
 

1 000 000 
52 .500.000 
15 000 000 

  17.000.000 
 
 

28.000.000 
 

 
Tous les villages 
 
Tous les villages 
Commune 
Commune 
Commune 
Commune 
 
Kokourouni,Kolinkouroun 
da,Dalala,Mourougoula. 

Total 1 130 350 000 
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PROGRAMME ANNUEL 2007 
 

 
Composante Activités 

 
Indicateurs Coût Total Commune Etat Partenaire Localisation 

     
   

   
   

   
   

   
D

is
po

ni
bi

lit
é 

-Sensibilisation et 
formation sur l’utilité et 
la production de fumure 
organique  
- Réalisation des micro 
Barrages 
 
 
- Achat et distribution 
de matériels agricoles  
-  Aménagements des 
plaines 
-Réalisation et 
équipement des 
périmètres maraîchers 
-Construction et 
équipement d’une radio 
rurale 

1 séance  
 
 
 
6 barrages 
 
 
 
1 tracteur 
 
150 hectares 
 
03 périmètres 
 
 
Rayon de 
couverture 
Supérieure 
ou égale  
à 50 Km 

500.000 
 
 
 

90.000.000 
 
 
 

21.000.000 
 

20.000.000 
 

21.000 000 
 
 

21.000.000 

500.000 
 
 
 

9.000.000 
 
 
 

2.100.000 
 

2.000.000 
 

2.100.000 
 
 

2.100.000 

- 
 
 
 

64.000.000 
 
 
 

18.900.000 
 

18.000.000 
 

9.450.000 
 
 
- 

- 
 
 
 

17 000.000 
 
 
- 
 
 
- 
 

9.450.000 
 
 

18.900.000 
 

10 villages 
 
 
 

Sirakoro,konofaye 
Kolinkourounda 

Bayala, 
Mourougoula. 

Commune 
 

Commune 
 

Sirakoro,Mourougoula-
Dalala 

 
Sirakoro 

 
 
 

Accès  - Création des P.M.E 
 

03 PME 21 000 000 2 100 000  - 18 900 000 Commune  

 
Utilisation 

- Mise en place des 
Comités de Gestion des 
points d’eau potable 
 

14 Comités 
de Gestion 

700.000 700.000 - - Tous les villages 
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Stabilité 

Achat et stockage de 
céréales 
Aménagement des 
pistes rurales 

70 tonnes 
 

21 km 

10.500.000 
 

4.200.000 

3.000.000 
 

4.200.000 

5.500.000 
- 

2.000.000 
- 

Commune 
 

Commune 

 
TOTAL 

  
209 900 000 

 
27 800.000 

 
115.850.000 

 
66.250.000 
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